
Nous sommes convaincus que cette 
assemblée sera la réunion la plus 
importante à laquelle vous n’ayez jamais 

participé. C’est une période où vous devriez 
rechercher le Seigneur avec ardeur et humilier vos 
cœurs devant Lui. J’espère que vous considérerez 
cette réunion comme une très précieuse 
opportunité pour prier et vous concerter ; et si 
vous tenez compte de l’injonction de l’apôtre 
d’estimer les autres meilleurs que nous-mêmes, 
vous pourrez alors, dans l’humilité d’esprit et 
guidés par l’esprit du Christ, sonder les Écritures 
afin de découvrir la vérité. 
 On ne perd rien à faire une étude approfondie 
de la vérité. Laissez la parole de Dieu parler 
d’elle-même, qu’elle soit son propre interprète, et 
la vérité brillera comme des pierres précieuses au 
milieu des ordures. 
 On m’a démontré qu’il y a beaucoup de nos 
pasteurs qui considèrent les choses comme allant 
de soi, et ignorent eux-mêmes, malgré une étude 
minutieuse et critique des Écritures, s’ils croient 
en la vérité ou en l’erreur. S’il y avait moins de 
prédications de ces pasteurs et beaucoup plus de 
temps passé à genoux devant Dieu, le suppliant 
d’ouvrir leur intelligence à la vérité de Sa parole, 
afin qu’ils sachent personnellement que leurs 
pieds reposaient sur un roc solide, les anges de 
Dieu les entoureraient afin de les aider dans leurs 
efforts. 
 Une grande catégorie de nos pasteurs se 
complaisent dans une paresse extraordinaire, en 
voulant que d’autres sondent les Écritures pour 
eux ; ils acceptent la vérité venant de leurs lèvres, 
comme un fait établi, mais ne savent pas que c’est 
la vérité biblique, venant de leur propre recherche 
individuelle et par les convictions profondes de 
l’esprit de Dieu dans leur cœur et leur esprit.
 Que chaque âme soit maintenant débarrassée 
de l’envie, de la jalousie, de mauvaises 
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Chers frères, qui vous réunirez à la session de la Conférence générale,
présomptions, et que leurs cœurs soient en étroite 
relation avec Dieu. Si tous le font, ils auront sur 
l’autel de leurs cœurs cet amour ardent que le 
Christ leur a démontré. Tous possèderont la bonté 
et la tendresse chrétiennes. Il n’y aura pas de 
querelles, car les serviteurs de Dieu ne doivent 
pas se battre. Il n’y aura aucun esprit de parti ; il 
n’y aura pas d’ambition égoïste. 
 Notre peuple doit comprendre la vérité biblique 
individuellement, de manière plus approfondie, 
car il sera certainement appelé devant des conseils 
; il sera critiqué par des esprits vifs et critiques. 
C’est une chose de donner son assentiment à la 
vérité, et c’en est une autre, en tant qu’étudiants 
de la Bible, de savoir ce qu’est la vérité, grâce à 
un examen approfondi. 
 On connaît les dangers, les épreuves et les 
tentations qui nous attendent ; le moment est venu 
de prendre des mesures particulières pour nous 
préparer à affronter les tentations et les situations 
d’urgence qui se présentent à nous. 
 Si les âmes négligent d’apporter la vérité dans 
leur vie et d’être sanctifiées par elle, afin de 
donner raison de leur espérance, avec douceur et 
crainte, elles seront emportées par de nombreuses 
erreurs et hérésies, et perdront leur âme. Je vous 
prie, mes frères, pour l’amour du Christ, de ne pas 
avoir d’ambitions égoïstes. 
 Lorsque vous serez réunis en assemblée 
générale, je vous prie de fournir un effort 
personnel afin de purifier votre âme et votre 
esprit de toute influence néfaste qui pourrait vous 
séparer de Dieu. Beaucoup, beaucoup de gens 
seront perdus parce qu’ils n’auront pas étudié 
leur Bible en se mettant à genoux, adressant des 
prières ferventes à Dieu, afin que l’assimilation de 
la Parole de Dieu éclaire leur intelligence. Vous 
devez mettre de côté toute ambition égoïste et 
implorer Dieu pour que Son Saint Esprit descende 
sur vous comme il est descendu sur les disciples 



réunis le jour de la Pentecôte. « Ils 
étaient tous ensemble dans le même 
lieu. Tout à coup il vint du ciel un bruit 
comme celui d’un vent impétueux, et 
il remplit toute la maison où ils étaient 
assis. Des langues, semblables à des 
langues de feu, leur apparurent, séparées 
les unes des autres, et se posèrent sur 
chacun d’eux. Et ils furent tous remplis 
du Saint Esprit, et se mirent à parler en 
d’autres langues, selon que l’Esprit leur 
donnait de s’exprimer. » Que chaque 
cœur soit soumis à Dieu. Qu’il soit armé 
d’une foi vivante pour avoir la victoire 
sur Satan. 
 Si tous ceux qui prétendent croire 
à la Bible la considéraient comme 
les oracles de Dieu, comme une 
communication divine enseignant à 
chaque âme ce qu’elle doit faire pour 
être sauvée, leur labeur aurait produit 
un effet différent. C’est parce que 
beaucoup de ceux qui manient la parole 
de Dieu en partageant les Écritures 
à d’autres, ne sont pas des étudiants 
assidus des Écritures ou des pratiquants 
de la parole eux-mêmes, qu’ils font si 
peu de progrès dans la croissance de 
la grâce et dans l’accession à la pleine 
stature d’hommes et de femmes en 
Jésus-Christ. Ils prennent en grande 
partie l’interprétation des Écritures de la 
bouche des autres, mais ne mettent pas 
leur esprit à l’épreuve en recherchant les 
preuves par eux-mêmes, pour savoir ce 
qu’est la vérité. 
 Tous les malentendus et toutes les 
controverses peuvent être résolus avec 
bonheur et succès par les témoignages 
vivants de la parole de Dieu. L’un des 
plus grands obstacles à notre croissance 
spirituel est le grand manque d’amour et 
de respect que nous manifestons les uns 
envers les autres. Nous devrions chercher 
très sérieusement, par toute parole et tout 
acte, à répondre à l’intercession du Christ 
et à encourager l’unité exprimée dans 
cette intercession, afin que nous soyons 
unis comme il est uni au Père.
 Tout sentiment d’indifférence 
les uns envers les autres doit être 
vigoureusement maîtrisé, et nous devons 

nous éloigner de tout ce qui tendrait 
à créer des divergences entre frères. 
L’amour de Jésus-Christ demeurant 
dans le cœur consumera ces petites 
choses, ou de plus grandes, qui tendent 
à diviser les cœurs. Satan voit qu’il y 
a de la force dans l’unité ; qu’il y a de 
la faiblesse dans la contradiction et la 
désunion. 
 Il est nécessaire de recevoir 
l’illumination du ciel, afin que lorsque 
nous regardons les visages de nos frères, 
nous puissions considérer ceci : Ce 
sont ceux qui ont été achetés au prix du 
sang du Christ. Ils sont précieux à ses 
yeux. Je dois les aimer comme Christ 
m’a aimé. Ce sont mes compagnons de 
travail dans le champ de la moisson. 
Je dois être parfaitement uni à eux ; je 
ne dois prononcer que des paroles qui 
tendent à les encourager et à les faire 
progresser dans leur marche. 
 Mes frères, vous êtes les soldats du 
Christ, menant une guerre agressive 
contre Satan et son armée ; mais l’Esprit 
de Dieu s’offusque de ce que vous 
soupçonnez le mal les uns des autres 
et permettez à la puissance du grand 
accusateur, dont le dessein est de les 
accuser devant Dieu jour et nuit, de 
contrôler l’imagination de vos cœurs. 
Satan a formé ses soldats pour l’œuvre 
spéciale qui consiste à briser l’union que 
le Christ a établie entre les frères par un 
si grand sacrifice. 
 Nous devons être liés les uns aux 
autres par les liens sacrés d’une sainte 
union. Mais c’est l’œuvre de l’ennemi 
de créer un esprit de parti, et d’avoir des 
sentiments de parti, et certains pensent 
qu’ils font l’œuvre de Dieu en entretenant 
les préjugés et les jalousies entre frères. 
Dieu voudrait qu’un ordre sacré existe 
parmi ses collaborateurs, afin qu’ils 
soient liés par Christ dans le Seigneur 
Dieu d’Israël. Nous devons être fidèles, 
francs et loyaux aux intérêts des uns et des 
autres. Nous devons être constamment 
à l’écoute des ordres de notre capitaine, 
mais ne pas être trouvés coupables 
d’écouter les rapports contre nos frères, ou 
d’imaginer du mal de nos frères. 

Il est grand temps 
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chargée de ses 
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elle est vraiment 
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 Nos intérêts doivent être liés à ceux 
de nos frères, et ce n’est définitivement 
rien d’autre que l’œuvre du diable que 
de créer des soupçons et des jalousies 
entre les deux branches de l’œuvre dans 
nos maisons d’édition. Nous travaillons 
pour la même cause et sous l’ordre 
d’un même maître. Il s’agit d’une seule 
œuvre : la préparation du peuple de 
Dieu en ces derniers jours. 
 Nous devons veiller à la prospérité 
et la réputation de ces institutions avec 
zèle, tout comme nous voudrions que 
notre propre honneur et réputation 
soient préservés. Tout ce qui ressemble 
à la médisance, toute parole inspirée 
de sarcasme, toute influence qui 
démériterait nos frères ou toute branche 
de l’œuvre de Dieu, tout cela œuvre à 
l’encontre de l’intercession du Christ. 
Satan est à l’œuvre dans cette entreprise 
pour que l’intercession du Christ ne 
soit pas exaucée, et il a pour auxiliaires 
les hommes mêmes qui prétendent 
accomplir l’œuvre de Dieu. 
 Tout ce qui est dit pour créer la 
suspicion, pour jeter l’opprobre ou 
pour démériter ceux qui sont engagés 
dans ces organismes désignés, œuvre 
en faveur de Satan. Cela n’apporte 
que de la faiblesse à nos propres 
âmes, et constitue un grand obstacle à 
l’avancement de l’œuvre de Dieu. 
 Pendant des années, on m’a démontré 
que tout ce qui avait ces caractéristiques 
était nuisible à l’Esprit de Dieu, et 
offrait un grand avantage aux ennemis 
de notre foi de se faire une idée erronée 
de la vérité que les ouvriers de Dieu 
cherchaient à proclamer. Certains qui 
pensent vraiment faire l’œuvre du 
Seigneur sont en réalité des traîtres à 
la cause. Ils laissent échapper des mots 
et s’ils y réfléchissaient, ils pourraient 
discerner qu’il s’agit des mêmes 
stratégies que Satan utilise pour créer 
des dissensions et diviser les cœurs. 
L’envie est plus répandue que nous 
ne l’imaginons, et l’on encourage 
les préjugés qui se renforcent par 
l’indulgence dans le cœur de ceux 
qui devraient discerner leur influence 

néfaste et l’écarter du temple de l’âme. 
La jalousie est aussi cruelle que la 
tombe, mais Satan en fait une tentation 
magistrale, non seulement pour séparer 
les amis, mais aussi les frères.
 Il est grand temps que chaque âme, 
chargée de ses responsabilités, examine 
diligemment son propre cœur, à la 
lumière de la parole de Dieu, pour 
discerner si elle est vraiment ancrée 
dans la foi et l’amour de la vérité. 
L’esprit d’amour mutuel dont Christ 
nous a fait preuve, nous amènera à 
examiner de près chaque impulsion, 
chaque sentiment et chaque impression, 
à la lumière de la sainte loi de Dieu, 
afin que le cœur soit convaincu si nous 
respectons ou non les principes de cette 
sainte loi. C’est un devoir positif, que 
Dieu impose à nos âmes, de soumettre 
notre volonté et notre esprit au contrôle 
de l’influence divine de l’Esprit de Dieu. 
Lorsque nous nous y appliquerons, 
nous nous élèverons au-dessus de 
tous ces vils sentiments et du manque 
de consécration et nous serons aussi 
heureux de voir nos frères remporter 
chaque victoire comme s’il s’agissait de 
la nôtre. 
 Frères, lorsque nous n’écouterons pas 
seulement la parole mais la mettrons 
en pratique, nous penserons beaucoup 
moins à nous-mêmes et estimerons les 
autres mieux que nous-mêmes. La plus 
grande malédiction parmi nos pasteurs 
aujourd’hui est que, recherchant la 
plus haute position, pleins de leur 
propre suffisance et d’estime de soi, 
ils ne sentent pas leur besoin de la 
grâce constante de Christ afin de 
travailler de toute leur force. Si vous 
vous revêtez du caractère du Christ, 
en pureté, en énergie persévérante et 
en piété dévouée, cela vous apportera 
une position et vous serez appréciés 
des autres. Nous devons examiner de 
près les oracles de Dieu. Les vêtements 
de l’autosatisfaction doivent être 
délaissés. Étudiez avec simplicité la 
parole de Dieu que vous tenez dans 
vos mains. Respectez-la et étudiez-la 
avec honnêteté. Nous ne devons pas 



définir nos intérêts, puis tout interpréter pour 
atteindre cet objectif. C’est là que certains de nos 
grands réformateurs ont échoué, et c’est la raison 
pour laquelle des hommes qui pourraient être 
aujourd’hui de puissants champions de Dieu et de 
la vérité, font la guerre à la vérité. 
 Que chaque pensée, chaque parole et notre 
comportement soient empreints de la saveur de 
cette courtoisie et de cette politesse chrétienne les 
uns envers les autres, tel que le recommandent les 
Écritures. Dieu a voulu que nous apprenions, d’abord 
des oracles vivants, et ensuite de Dieu, comment 
traiter nos semblables. Tel est l’ordre de Dieu. 
 La parole de Dieu est le grand détecteur 
d’erreurs ; c’est à elle que nous croyons que tout 
doit être rapporté. La Bible doit être notre norme 
pour toute doctrine et toute pratique. Nous devons 
l’étudier avec révérence. Nous ne devons accepter 
l’opinion de personne sans la comparer avec les 
Écritures. Voici l’autorité divine qui est suprême 
en matière de foi. 
 C’est la parole du Dieu vivant qui doit trancher 
toutes les controverses. C’est lorsque les hommes 
mélangent leur propre intelligence humaine avec 
les paroles de vérité de Dieu, en utilisant des 
termes blessants à l’égard de ceux qui sont dans la 
controverse, qu’ils démontrent qu’ils n’ont pas de 
révérence sacrée pour la parole inspirée de Dieu. 
Ils mélangent l’humain avec le divin, le commun 
avec le sacré, et ils déprécient la parole de Dieu. 
 Lorsque nous sondons les Écritures nous 
devons être remplis d’une sagesse et d’une 
puissance supérieures à celles de l’homme, qui 
adouciront et soumettront nos cœurs endurcis, 
afin que nous scrutions les Écritures comme 
des étudiants diligents, et que nous recevions la 
parole inculquée, afin de connaître la vérité, et de 
l’enseigner aux autres comme elle l’est en Jésus. 
 L’interprétation adéquate des Écritures n’est 
pas tout ce que Dieu exige. Il nous enjoint non 
seulement de connaître la vérité, mais aussi de la 
pratiquer telle qu’elle se trouve en Jésus. Nous 
devons intégrer dans nos habitudes et dans nos 
relations avec nos semblables, l’esprit de celui 
qui nous a donné la vérité. Nous ne devons pas 
seulement rechercher la vérité comme des trésors 
cachés, mais c’est une nécessité positive si nous 
sommes des collaborateurs de Dieu, que nous 
nous conformions aux conditions établies dans sa 
parole, et que nous introduisions l’esprit du Christ 
dans nos cœurs, afin que notre compréhension soit 
fortifiée, et que nous devenions des enseignants, 
aptes à faire connaître aux autres la vérité telle 

qu’elle nous est révélée dans sa parole. Les 
ambassadeurs du Christ doivent écarter de leurs 
cœurs toute frivolité, toute plaisanterie, toute 
banalité et toute mesquinerie d’esprit. C’est par 
la grâce du Christ qu’ils pourront vaincre tout 
orgueil, toute envie, tous les maux et jalousies, et 
il est essentiel d’encourager la sobriété, l’humilité, 
la pureté et la piété qui se révèleront dans la vie 
et le caractère. Nous devons manger la chair et 
boire le sang du fils de Dieu. Cela consiste à 
mettre en pratique sa parole, à tisser dans nos vies 
et nos caractères, l’esprit et les œuvres du Christ. 
Alors nous sommes un avec Christ comme Christ 
était un avec le Père. En regardant à Jésus, nous 
voyons à quel point tous les attributs de Dieu ont 
été dépeints dans la perfection du Christ. Nous 
sommes transformés, en contemplant son image. 
Nous participons alors à la nature divine, ayant 
échappé à la corruption qui règne dans le monde 
par la convoitise. 
 Il n’y a aucune assurance que notre doctrine 
est juste et exempte de toute erreur, à moins que 
nous ne fassions quotidiennement la volonté de 
Dieu. Si nous faisons sa volonté, nous connaîtrons 
la doctrine. Nous verrons la beauté sacrée de 
la vérité. Nous l’accepterons avec révérence et 
crainte divine, et c‘est alors que nous pourrons 
partager cette vérité aux autres. Il ne doit y avoir 
aucun sentiment de supériorité ou d’exaltation 
personnelle dans cette œuvre solennelle. 
 Tous ceux qui possèdent la vérité peuvent se 
permettre d’être justes dans la discussion, car la 
vérité remportera la victoire. C’est la seule façon 
d’étudier la parole de Dieu avec succès. Si le moi 
s’y introduit, la recherche de la vérité ne sera pas 
guidée par l’esprit du Christ. Tout pharisaïsme 
doit être mis de côté. Toutes les hypothèses et les 
opinions préconçues doivent être soigneusement 
vérifiées sous l’étendard de la vérité. 
 L’âme qui est amoureuse de Dieu et de son 
œuvre sera aussi sincère que le jour. Il ne peut 
y avoir d’équivoque ni moyen d’échapper à la 
véritable portée des Écritures. La parole de Dieu 
est notre fondement de toute doctrine. Certains 
pensent que c’est une marque d’intelligence de leur 
part que de soulever des questions secondaires et 
ils déforment les Ecritures de manière à dissimuler 
la vérité (Lettre 20, 1888, telle que publiée dans 
The Ellen G. White 1888 Materials, pp. 38-46).
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